
Paul Vallon naît le 22 avril 1923 à Givors (Rhône).
Embauché à l’âge de quinze ans à la Compagnie de 
Fives-Lille, à Givors, il obtient en 1942 son CAP 
de dessinateur industriel à l’École des métiers du boulevard des 
Tchécoslovaques, à Lyon. Fin décembre de la même année, il 
entre dans la Résistance au mouvement Combat.

Il va avoir vingt ans et, plutôt que d’attendre son incorporation dans les Chantiers de la jeu-
nesse française, il rejoint en janvier 1943 Jeunesse et Montagne* – l’évasion dans la montagne 
semblant plus facile au cas où les Allemands tenteraient d’arrêter les jeunes gens. En octobre 
1943, il retrouve son employeur et participe parallèlement à des actions de résistance au sein 
des groupes francs de l’Armée secrète : distributions de tracts et journaux, prises de contact en 
vue de recrutements, renseignements sur les fabrications des entreprises de l’agglomération 
lyonnaise, recherches sur les mouvements et activités de l’occupant.

Devenu responsable d’un groupe franc début 1944, il assure des 
transports d’armes, organise un dépôt d’armes et d’explosifs au 
domicile de ses parents, réceptionne des parachutages. D’avril à 
août 1944, il mène avec son équipe nombre de sabotages et coups 
de main contre l’ennemi dans le secteur de Givors (Rhône, Loire et 
Isère) : destructions de lignes électriques et téléphoniques, sabotage 
de voies ferrées et déraillements de trains (convoi de munitions 
allemand à Saint-Romain-en-Gal, sabotage sous le tunnel de Trèves-
Burel occasionnant d’importants dégâts), ravitaillement du maquis 
du Grizard** (fourniture de carburant et de pneumatiques, transport 
d’hommes et d’armes, dont celles « prélevées » début août à la gen-
darmerie de Chasse-sur-Rhône), arrestation de collaborateurs.

Le matin du 28 août, au sud de Givors, le sergent-chef FFI Vallon et 
ses hommes accrochent une colonne blindée allemande signalée par 
un groupe de résistants postés en éclaireurs. La bataille qui s’étendra 
de Saint-Romain-en-Gal à Brignais durera jusque dans l’après-midi 
et anéantira pratiquement le convoi allemand.
Jusqu’au 2 septembre, Paul Vallon conduit des actions de harcèle-
ment contre les colonnes et groupes de soldats allemands remontant 

la RN 86, faisant de nombreux prisonniers. Après la libération de Givors, il s’engage pour la 
durée de la guerre. Incorporé avec son peloton dans la 2e DB, il participe au combat contre 
l’ennemi jusqu’en Allemagne. À sa capitulation, il rentre définitivement en France et retourne 
à la vie civile en octobre 1945.

Paul Vallon est le fondateur du Musée de la Résistance et de la Déportation de Givors et élu de 
la commune dont il a été le premier adjoint de 1965 à 1992.
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* organisation sœur mais qui alimentera bientôt les maquis et ralliera la Résistance intérieure 
 au tout début juin 1944
** implanté sur le territoire de la commune de Saint-Romain-en-Gal

pseudonymes : 
Popol, robert Perrin


